
Messe devone-dire cependant qne cette 
abstention a S — a i l eraelle à un grand 
nomarn dea membres de la droite (nous 
ae parlons pas des bonapartistes) 

Un mot que nous avons entendu dans 
l 'on des groapeo peut résumer l'impres
sion générale. M. le baron de Lare in ty. 
cassa i t dans ce groupe. M. le duc de Bro-
fc"lie, auquel on attribue, a o a sans rai-
s*m, nnosmrt dans la conjuration du 
•Usâtes s'approeba lesonrire aux lèvre». 
« Oh, monsieur l s d u c , lui fut-il dit, vous 
a r e s mis quatre ans s a abots issant voire 
terrain pour noua mener à la républ ique, 
TOUS n'avez plus beso in de le choisir 
pour noua mener à la ruine. » 

* 
Noua serions presque tentés de regret

ter lad4cision de nos amis en voyant les 
sourires qui s'épanouissent sur les faces 
des députas de la gauche. Les bureaux 
du télégraphe s'effondrent sous le poids 
daa dépêches qui vont porter aux orga
ne* roagee la aoa voile du rien. Une cho
se sus sa liant nous console, c'est que 
cette joie immodérée dévoile la terreur 
que nos républicains ressentaient an fond 
de l'ams. C'est un point que nos séna
teurs feront bien de noter pour l'avenir. 

La gauche républicaine du Sénat s'est 
ressaie avant la séance sous la présiden
ce de M. Arago. H, Arae-o s'est fait l'in
terprète 8a regret causé par la mort de 
M. E. Picard. L'Echo républicain que 
noua avons signalé tout à l'heure prou
ve que lee gauches semt loin d'avoir 
mêmes sentiments. La réunion s'est en
suite occupée de la lai sur l'état major. 
Hic a entendu le général Guillemot ; 
pana la suite de la discussion a été ren
voyée à nue séance ultérieure. L'accord 
de la commission n'est pas encore com
plet avec le ministre de la guerre. 

On annonce, de tous col es, la mort de 
M. de La vergue Cette nouvelle ent dé
mentie au dernier moment. 

* 
L'enterrement de Mgr. l 'Evoque de 

Versail les, aura l ieu , mercredi, a dix 
heure», à T e n a i l l e s . La corps e n v é n é 
rable prélat a é té ramené de Rome et est 
arrivé hier. Il sera e x p o s é demain t o u 
te la journée . Mgr. l 'Archevêque de P a 
ria viendra donner l 'absente . 

P e u de m o u v e m e n t dans les couloirs 
de la Chambre. Lee députés de l 'extrê
m e gauohe s e s o n t cependant réunis . 
Ils ont décidé de n e plue s e tenir i so lés 
des antres groupée de la gauche et ont 
d é s i g n é MM. L. Blanc, Madier de Mont-
jan et Lockroy c o m m e dé légués chargés 
de s'entendre avec lee bureaux des trois 
autres gauches . 

Le Centre gauche s tenu u n e réunion. 
On s'est occupé des tarifs de fa* 
et la réunion a refusé de s'assoc 
vo tes des autres républicains sur 
pression et la diffusion d e s discoara-de 
MM. Leblond, Gambette. 

En s é a n c e auMenat . ' La s é a n c e est 
ouverte à t h . 15 par M. le président duc 
d'Andiflret Patquier . Les tribunes sont 
abondamment garnies . Les sénateurs 
c a s s e n t entre e u x aveenne grande a n i 
mat ion . MM. de Cases , S imon et Mar
tel sont au b a a e des ministres . M. Si
m o n paraît rajeuni de dix ans. L'éloge 
funèbre de M. Picard, champion des 
Idées libérales sons l'Empire, «passe k 
pan près inaperçu. N o u s avons ensui te 
l e vo te do code rural adopté par 2*8 voix 
contre 4 e t . . . le Sénat s'ajourne à ven
dredi et l ève la séance . 

Nombre de spectateurs paraissent re
gretter leurs frais de v o y a g e . 

En s i e n s i à la Chambre. Sal le à p e u 
près v i s e . Après une rectification de M. 
Ménier an procès verbal . M.Raoul Duval 
quest ionne le ministre des finances sur 
les m o y e n s d s remédier aux i n c o n v é 
nients dont s e plaignent l es Chambres 
de commerce , à propos de timbrée à 
poser sur les effets de commerce . M. 
Léon S a y reconnaît l e b ien fondé de 
l'observation, mais U constate qu'il y a 
s e » dMBoultés dans la pratique, et que 
Ton e tadie Isa m o y e n s ds remédier aux 
inconvénients s ignalés e t de faire cesser 
la véritable inquisit ion qu'autorise c e t 

On sait qne l 'armement dea sapeurs 
pompiers avait fait l'objet d'un décre t 
dn 7 mai 1873 , qui avait déc idé , sur la 
proposit ion de M. l e minis tre d e l a 
guerre, que lee armes alors e n service 
dans c e s corps munic ipaux seraient 
remplacées par des fusils d'an plus r é 
cent modè le . 

Cette décis ion avait é té provoquée 
i dans la pensée qne l e s armes anc iennes 

pourraient être v e n d u e s ; mais , cet te 
prévision ne s'étanl pas réal isée , il n e 
sera point donné su i t e , quant a présent , 
a n décret précité , dit la Journal des 
Débats. D'un autre co té , lea c o m m u n e s 
qui possèdent d e s compagnies ou d e s 
subdivis ions de sapeurs pompiers pour
ront seu les désormais être dépos i ta ires 
d'un nombre de fusils et de sabres égal 
à l'effectif de c e s corps . 

BULLETIN BCONOHIQUK 

Séance du 9 mai * 

i réunion. 
dame». 

" • l è r i u i 
*ur i*îm-

impex. 
L'on .'ordre da josr appelle la suite 4e la 

délibération sur l'organisation munici
pale. Lee articles 33 à 81 sont votés 

Il y a bien 
de MM. Talan-

ila vont au 
rejoindre leurs 

oaaaenra. La ganeh» set ae trop bonne 
humeur pour disenter. 

Cependant voici venir un article addi
tionnai 4e M. ds Geste. M.de Gaaté vent 
bien qne dans lea communes an dessus 
de J0,000 âmes, lee maires soient nom
ade par le pouvoir exécutif, mais il 
prétend qne dan» lee uummnsss an de» 
sens 4s ce chiffra, fassent elles ohess-
ttasix de canton, la nomination reste 
aux Conseils msnieipeux. « Mais e'est 
aller centre une loi qne vous aves 
votée, » s'écrie M. Ferry indigné de 
l'inconséquence de son coreligionnaire. 
Mais M. 4s Gaaté eet appuyé par quel-

voisins; il demanda ls 
las*, ai l'ebtàeat. M. 4s tenté à l'air 

et tout aise. Il a'eat point 

['résidence de M. Ch. Joi 
MM. Leurent, Masure! eTX«maII«B>, 

empêchés; Herbeux et Jourdain, en 
voyage. 

La Chambre de Commerce, 
Donne acte à son Préaident du dépôt 

snr le bureau dea objets ds correspon
dance ci-après : 

risenmirn de la maison i Vriffitlis. 
Inasitu*asa;ea«-lo- française de Heidel-

• S M - - Prospectus. 
EjfnjBBsnt du. bureau de Condition-

nesnsmA —Avril 1877. 
PlVCTsatiaas des prix de laines et 

filés — en 1878. 
Catalogue dea brevets d'invention — 

n* 11. 1* partie. 
Bulletin consulaire français — 3* fas

cicule, 1877. 
Le commerce de la France. — Les 3 

premiers mois de 1877. 
Bulletin de la société d'encourage

ment. — 3* série. Tome 3*. 
Description dea breveta d'invention. 

Tome 86». 
Délibération des Chambres de Com

merce de Rouen, Amiens,' St-Dizier, 
Fécamp, Armonay et Massa» ht snr les 
traités de commerce. 

Compte-rendu de la Chambré de Com
merce de la Rochelle 1876. 

Voau de la société industrielle de 
Rouen à propos du timbre de quittance 
de 10 c. confié à l'examen d'un membre 
pour suite à proposer s'il y a lieu. 

Chambre de Commerce de Brest. — 
Délibération an sujet des tarifs de che
mins de fer. 

Renvoie à la Commission de 3 mem
bres (MM. Jourdain, Lorthiois, Des-
plBasrae et Ssjsshbre-Delcour) l'examen 
d'une lettre delà, le préaident dn jury 
rsillaissés») a.TEapesition urtvertfello 
4e 1878, an sujet de l'Exposition collec
tive déjà Chambre de Commerce. sa^a 

Ftoubaix-Tourcoing 
ET LE MORD DE LA FRANCE 

Voici l'ordre dn jour de la session de 
mai dn Conseil municipal : 

paorosiTiONS. 
Nomination du secrétaire et des Commis

sions diverses. 
Présentation dm compta administratif da 

1870 et budget additionnel de 1877. 
Présentation du compte administratif de 

1876 des bureaux de bienfaisance et hospices. 
Vess ds centimes pour l'instruction pri

maire. 
Vote de centimes pour les chemins vici-

naax. 
Nomination de délégués pour la confection 

dss listas dn jury. 
Demande d une demi-bonne à l'Institut des 

jeunes aveuglas par le sieur Lasers, en faveur 
de as» fils Paul. 

Vote d'un crédit de 874 fr. Mpour l'entre-
tiea des bouches k inc idies en (878. 

Vota d'un crédit de ISO fr. pour augmenta
tion du mobilier et améliorations à l'école 
protestante. 

Avis à donner sur les résultats de l'enquête 
parcellaire relative au chemin de grande com
munication n* 9, et vote, s'il y a lieu, d'un 
crédit de 2.050 francs. 

Demande de modification des alignements 
de la ruelle du Bail«n. 

Règlement des dépenses de la passerelle de 
la rae Nadaud. 

Demande de alésant par as» grills s a 
square de la Grande-Place. 

Compte-rendu dn service des eaux de la Lys 
pour 1878. 

Demande d'amélioration k apporter à l'Ins
titution Notre-Dame des Victoires. 

Achèvement et règlement définitif des dé
penses de l'école de filles, asile et crèche, rue 
de Soobise. 

Projet de oonstruoUon d'un asile protes
tant. 

Demande d'un crédit de 1.508 fr. peur amé
liorations à l'école du Pile. 

Demande de trail 
adjoint an Gjmnas* municipal. 

Demande d'un crédit de 1.250 fr., pour mo
bilier de l'ouvroir k l'école de filles de la rue 
Soueise. 

P s i s a l i d'an crédit de 7.MO fr. pour U 
canalisation da sas aux dix nouvelles écoles 

Demande de matériel pour le ejniasaii mu
nicipal. 

Vote d'an crédit nécessaire peur taira pla
cer us» plaque ea l'HôteLde-ville, contenant 
les noms de tons les militaires de Roubaix. 
blessés ou tués pendant la guerre de 1870-71. 

SArrOSTS DBS COMMISSIONS. 
Rapport de la Commission de la révision 

des taxes d'oetroi au sujet des droits a perce
voir snr les bières. 

Rapport de la Commission des eaux sur le 
•noix d'un arbitre, ea remplacement de M. 
Delfease.an sujet de la répartition des dépen
ses nouvelles de canaisalion des eaux de la 
Lys entre Roubaix et Tourcoing. 

Rapport de la CommissionTnh E»«!«• an 
sujet du pavement du mobilier des écoles de 
Soubise,et du Pile. 

Rapport de la Commission des Ecoles au 
sujet des nouveaux asiles à construire. 

Rapport de la Commission des Ecoles sur la 
pétition du sieur Vantrovs élève architecte 
qui sollicite une subvention pour être admis a 
l'Ecole des Beaux-Arts. 

Rapport de la Comssissioa des Finances sur 
le projet de construction d'an aqueduc dans 
la partie non pavée de la rue Turgot. 

ADDITION A L'OIDIS DU JOU». 
Modification k apporter k la grille de l'abat

toir. 
Rectification des alignements de la rue 

Saint-Vincent-de-Paul. 
d'indemnité peur cession de ter

rain SrssYmss) paeliqns, rae dn Tsseul pour 

toutefois n'est pas 4 
84 t t t voixoontra n i 

i article adaVMemnei. 

. L'ordre da josr 
4» projet 4 s loi 

sire les prix ses tarifs 
M. Lacs— prend le 

U ne le lâcher* pas ds 
O. R. 

Réclamation des héritiers Bayait, an sujet 
d'un terrain exproprié pour le boulevard de 
Strasbourg. 

Travaux d'améliorations k taire k l'hôpital. 
traeuhlsmant sas six nouvelles èeessa en 

construction et da l'ieals da la rae Saint-
An**. 

Voie d'un crélit nécessaire pour les écoles 
communal— qui prendrait part k l'Exposition 
de 1878. 

Construction d'un aqueduc et d'un pavé, rue 
i Daabenton. 

—Avis a dnaast sur las i snisai ln es» Jeûnas 
«JsJBMSaifcsless» 187« «m eeuioatentm anSrnr 
^ g P P s l T » leur* fryet» comme ssmtians de 

Avis k donner sur h» résultats de l'enquête 
paeceMairs relative au iséiassmiism du che
min vicinal a* 8 isUt dn Petit an—rasa». 

Demande d'i laJHiiiion de relever appel de 
l'arrêté du Conseil .de Préfecture concernant 
le rejet des i1 «animions du rapport de la cem-
saissis» da» iesmansu insalubres (Affaire 
Briet). U 

nssnaade d'un i««S|—s ii | i | i l lniinuin de 
3,03e francs, formé* par qLdîainistration des 
essaims, pour i n * » m û r i s nombre des ladi-
«uamsocs 

Rapassjjns la Commission des Finances sur 
la demande de patrimonialisation d'un im
meuble appartenant aux hospices fermée par 
M. Parsy. -

Rapport de la Commission des Finances 
sur ls vote d'un crédit 4a 3878 fr. 41 a. pour 
la construction d'un mur d* clôture sa pres
bytère de l'Bpeule. 

Rapport de la Commiasien des Travaux re
latif k la pétitisn des habitants da la rue de 
Lerraiae demandant la construction d'un 
aqaeduc. 

Rapport de la Commission des Travaux sur 
le classement et la reconnaissance de la rue 
Charles Quint. 

C'est aujourd'hui, que le service ré
gulier, d'heure en heure, des trains de 
Ronbaix-Toorcoing à Lille, a com
mencé. 

Pour achever dignement la Saint-
Mamert, les pompiers avaient organisé 
une petite fête de tir qui m eu lien, 
hier. 

En voici les résultats : 
lr prix Avenant, capitaine 

Ê « Camut Jean, caporal 
« Deleanere < 

l e « Dutilleul sapeur 
t e « HonoréC. « 
6e • Branquart caporal-clairon, 
7e « Delplansjue sapeur lr Cie, 
8e < Lefebvre « 4« » 
S* « Delattre « le » 

10e « Vcntom caporal 2* » 

2e Cie. 
2e » 
l e » 
S* » 
3e s 

Comme la rue Blanchemaille se 
trouve être, depuis un certain temps, 
la scène de quelques petits et grands 
malheurs, nous sommes allés la visiter 
hier. 

Devant la maison elfondrée, il y 
avait un petit rassemblement de cu
rieux. L'affaissement s'sat rejsxlnit 
d'une très-einguhère façon; les poutres 
se sont rompues juste, comme) ai on 
lea avait sciées, A l'endroit où elles 
reposent sur les cloisons on mura de 
soutènement. Les .sacs de fa ri— gi
saient encore pêle-mêle, an milieu des 
débris; il y en avait quelques-ans d'é-
ventrés. A part plusieurs vitres cassées, 
la façade n'a pas souffert. 

En faisant quelques pas plus avant 
dans la rue, nous sommes arrivés de
vant l'enclos Delbecqne, dont la mai
son a été complètement démolie. On a 
établi une pâli sas de sur le front de la 
rue. L'enclos désert est plein d'une 
très-plantureuse herbe verte. 

Si on démolissait aussi lee quelques 
bicoques qui entourent encore l'enclos, 
on pourrait faire, sur ses. emplacement, 
ou un beau jardin public, — Roubaix 
n'en a qu'un seul, trop petit, — ou 
une placei magnifique. 

Le corps d'un homme neyé vient 
d'être de nouveau retiré du canal de 
Wasquehal. 

Ce matin, vers 5 heures et demie, 
un batelier, nommé Frédéric W. . . . sui
vait le chemin de hallage de l'ancien 
canal. Arrivé à 800 mètres environ dn 
pont de Wasquehal, il aperçut échouée 
sur l'autre rive une niasse indistincte 
qui ressemblait à un paquet d'habits. 
Néanmoins, il crut y reconnaître une 
forme humaine, et prenant une barque, 
le batelier passa sur le bord opposé 
pour s'assurer du fut. C'était, en effet, 
le cadavre d'un homme qui paraissait 
avoir séjourné dans l'eau une quinzaine 
de jours. 

Ce malheureux inconnu était pro-

Srement vêtu d'un paletot de velours, 
'unpantalon et d'un gilet noirs. Après 

les constatations médicales faites par le 
docteur Jajcquart qui ne découvrit au
cuns trace 4e violences, on procéda 
aux constatations ordinaires.On trouva 
JSSJÏÏ In pèche du pantalon, un livret 
de domestique délivré à Sailly-les-
Lannoy en 1875. et portant le nom de 
Charles Provost né à Renaix (Belgique), 
âgé de 52 ans. La dernière signature 
apposée à ce livret est celle d'un grand 
manufacturier de Roubaix, à la date du 
a4>»sai 1876. Personne n'a reconnu le 
cadavre k Warqnehal. 

Il faut attribuer cette mort à une 
chute dans le canal, résultat probable 
d'un état d'ivresse. 

Le cadavre va être inhumé à Was
quehal. 

On a arrêté, hier, le jeune Henri 
T. . . , de la rue Deerême. Ce mauva*a 
sujet, condamné déjàp our maraudage-, ' 

s'était livré à des voies de fait envers 
ses parents. 

Une montre d'or appartenant A une 
personne de Roubaix avait été perdue 
à Armentières. Cette montre a été re
trouvée par Mlle Marie Roze dont les 
parente sont cabaretiers dans la même 
ville, et remise immédiatement à la 
propriétaire. 

C'est un acte de probité que nous 
sommes heureux de signaler. 

A sertir d'aujourd'hui mardi une 
nouvelle communication k la grande 
vitesse sera organisée entre Ixiudres et 
Berlin par les voies de Calais ou d'Os-
tende. 

Le trajet entre les deux capitales se 
fera directement en •vingt-six heures 
sans changement de voitures. 

Par suite, les heures de départ et 
d'à.. ivée du train 180 sont modifiées 
comme suit : 

Dinsetde Calais : 1 h. 27 matin. — 
Arri sjtsa A s Madeleine, 3 h. 11 m. et 
à L i f t * • a .* . ! m. 

Départ Ae Lille, 2 h. 55 matin, de 
La Madeleine, 3 h. 14 m. Arrivée à 
Bruxelles, 6 h. 05 matin. 

La Chambre des notaires de l'arron
dissement de Lille est composée ainsi 
pour l'année 1877-1878 : 

MM. Herlin, notaire à Lille, prési
dent ; Desmazières, à Armentières, 
premier syndic ; Courmont, à Lille, 

Le tribunal correctionnel de Lille a ' 
condamné hier à trois mois P. Dhsane, 
de Roubaix, qui s'est permis de mal
traiter aa mère, parce qu'elle ne pou
vait lui donner l'argent qu'il deman
dait pour boire. 

Audience dn 14 mai 
De notre correspondant particulier 

PRÉSIDENCE DB U* HIBOU, CONSEILLER, 
Assesseurs . MM. Payard et Lemaire. 

lr* Affaire. — Vols qualifies. 
Dans la nuit du 19 janvier dernier, le sieur 

Choquet. cultivateur k Flinee-les-Mertagne, 
fut réveillé par les aboiements de son chien 
de parde. Déjk plusieurs fois, il avait été vic-
tirae d* vols, surtout d'animaux de basse-
cour: s'étant levé, il inspecta sa cour, mais ne 
trouva aucun malfaiteur. Toutefois, par me
sure de prudence, il installa son lit dans un 
grenier, où il pouvait surveiller le* abords de 
sa propriété, et se munit d'un fusil chargé k 
plombs. 

Le 25 du même mois, Choquet fut de nou
veau réveillé par les aboiements de son chien, 
mais, chose étrange, le chien se tut tout k 
coup, il avait été étranglé. Choquet s'em
pressa de descendre, mais ne trouvant plus 
son chien, il ae mit en embuscade, et bientôt 
aperçut deux individus qui se précipitèrent 
sur lui; sommés par le fermier de s'arrêter, 
ils continuèrent néanmoins k s'avancer, armés, 
l'un d'un bâton, l'autre d'une fourche. A dis
tance de cinq mètre-, Choquet fit feu, il 
blessa l'un des malfaiteurs, mais néanmoins, 
il fut assailli par ces derniers, qui se ietèrent 
sur lui, et lui assénèrent des coups de fourche 
sur la tète. Il se défend», frappant avec la 
crosse de son fusil; l'un des voleurs, le blessé, 
prit la fuite, mais l'autre se rua sur lui, et 
une lutte, corps k corps, s'ergagea. Choquet 
terrassa son adversaire, an lui maintenant la 
tète dans une mare. Des voisins, attirés par 
1* bruit, arrivèrent,s'emparèrent de l'individu 
terrassé. Il déclara alors, se nommer Désiré 

Duqneeae, 46 osa, S nssès, m* Decresme, M. 
— Charles Karsas, 2 ans, S mois, rue da Col
lège. 198.— Jules HIIIIISSISB, 11 jours, ru* de 
la Tailerir, <M 

CL/SATIONS DB 
Laurente Castelain, au pont 
Oevmmne Burqure, rue du Ch 

— DÉ-
B a s a i . sssajJ 

Piats. — 
Château. — Flo

rence Desqnssne, k ta Marlièr*. 
DncLansTiavai on nnans du 14 mai. — 

Mathilde Dabuigne. 3 ans 4 mois, rue Fax 
laert. —Ciimnine Ornes, 1 an 6 mois, rue d» 
Banaix. 4. — Henri Sqnedin. 4 m*ia, rue de 
la Latte. 99. — Germaine Desmettre, 3 mois 
K jours, rue de la Croix-Rouge, 2. — Bina 
ea» nasAi*. I l an» 8 sa*** t*J fsmra, me du 
Tilleul, 136. — Ernest Gnu, 18 Jours, me des 
Nonnes, 7. — Edouard Mathea, 28 sas, céli
bataire. Hôpital-Civil. 

Mlaison du 14 mai. — Eusse* Boulier, 87 
ans, sans profession, et Maii* Bse—1,16 ans, 
sans profession 

Mersrsdi / « »', é $ Asurw* du soir. 

De* télégraphes autograaniques, du paa-
téiégraphe, des télégraphes pariants, de la 
construction des électro-aimants. 

C s s i s mu 
Jeudi 17 ma*. i $ 

Préparation des visai!es dam 
rilure, influence des modes d* 
la digesubilité, viandes rôti 

k l a i 
préparation sur 
viandes cuites 

k l'eau, du bouillon très saniS-i et Inaéjs**, 
influence des os sur la quant» ••*? boanïoa. 

OsWflllipilllMaTisf 
Les amis et raanaissanrias 

- » - » *• i —-• ••• »• wwvioii•> utuio, 9«j uuuiiucr jurcsirc 
d e u x i è m e s y n d i c ; Lebigre, à L i l l e , ' Bave, haleur de bateaux, né k Brasmeail.(B*l-rapporteur ; Dujardin, à Lille, secré
taire ; Debruvn, à Armentières, tréso
rier ; Deron, k Aubers, Dnchange, à 
Roubaix, et Cousin, à Phalempin, 
membres. 

UNE FAUSSE ALERTE. — NOUA avons 
eu l'occasion d'en tendre, depuis samedi, 
les commentaires échangé* à chaque 
instant devanties affiches qui prescri
vent aux hommes de l'armée territoriale 
le rajrait de leurs livrets individuels. 

Ces livrets individuel*eontiendront, 
dit l'avis, un ordre déboute indiquant 
aux hommes la destination k laquelle 
ils auraient à se rendra en cas d'ap
pel. 

11 a suffi de cetamslimple mention» 
pour jeter l'émoi ilstaf esslaiuu esprits, 
naturellement portée à ifinquiétude par 
les risques que le, guerre d'Orient fait 
courir a la paix aurapéeime. 

Rien n'est pourtajai moins fondé que 
cette émotion. La mesure dont il s'agit 
n'est autre chose que l'application nor
male de la loi et le résultai d'un travail 
commencé, bien, avant le début des 
hostilités. On a remis l'année dernière, 
à tous les hommes de la réserve, des 
livrets avec indication du lieu où ils 
doivent se rendre en cas Rappel. Ce 
travail achevé pour la réserve active, 
on l'a naturellement commencé pour 
l'armée territoriale. Après bien des 
mois, il vient d'être terminé; et la dis
tribution des livrets commencera le 20 
mai. 

Nous espérons que cette simple ex 
plication suffira à dissiper entièrement 
les craintes que BOUS avons entendu 
exprimer à diveaMtt reprises dans les 
groupes qui sUtissauent devant les af
fiches. — GustavÎPtLhot'.e. 

(Echo du Nord). 

La fête du Broquelet à Lille n'a pas 
été très-animée hier. La pluie, qui n'a 
cessé de tomber depuis le matin, a 
contrarié les promeneurs. Toutefois, 
les rues présentaient encore un assez 
grand mouvement. 

C'eat dans les environs de l'Hôtel de 
ville que l'animation s'est surtout ma
nifestée. Près de cinquante couples ont 
été unts par l'officier de l'état-civil, et 
pendant une grande partie de la mati
née, la cour de l'Hôtel de ville est res
tée encombrée de mariés, d'invités et 
de voitures. 

Dimanche matin, un sieur Lecouffe, 
Agé de dix-neuf ans, se présenta chez 
M. Dubocquet,aubergiste à Lial«,et lui 
demandait a'il avait place en ses écuries 
pour quatre chevaux. Sur aa réponse 
affirmative,Lecouffe lui ditde préparer, . 
pour neuf heures du matin, à déjeuner 
pour trois personnes. L'aubergiste sans j 
méfiance alla dans la cour donner des 
ordres. Pendant ce temps, Lecouffe 
saisit un carton déposé sur une table 
par un messager et s'éloigna rapide
ment. 

Mais l'aubergiste, rentré presque 
aussitôt constata la disparition du car
ton qni contenait des objets de linge
rie. Use mit à la poursuite de Lecouffe 
et parvient à le rejoindra A l'entrée de 
la rue du Bourdeau. Il le fit arrêter. 

Cet audacieux voleur, malgré sou 
jeune Age, avait des antécédents ju
diciaires. Il a déjà été condamné deux 
fois par le tribunal de Valendennes, et 
se livra d'ordinaire k la fraude. Il a été 
conduit à la maison d'arrêt de Lille. 

La Cour de Douai a rendu, hier, à 
onze heures et demis, son arrêt dans 
ramure Debus. 

La Cour a condamné Debus à un 
mois de prison et à cent francs d'a
mende. 

célébré en l'églia* HdkrQ fans», k Renbaix, 
le mercredi 16 mai 1877, k t aoaao*, psmr se 
repos de l'anse d* Dam* RcsaiJB SANTstNS, 
épouse de Monsieur Boonna BALSAR. décé
dé* k Keubaiz, W 3 ami 187%' sas» 
année.— Le* 
raient 
priées ds bi< 
avis comme en limant lien. 

Dss *>*»*» asBimmia» 

* personnes OSA, as» onMi, • an-
reçu de lettre de ndre part, sont 
bien v a l o i r LiniHIrn le présont 

a»»»! k a n 

**r*nt célébrés en l'église Saiavs-Biiaabath, k 
, k 8 heurs* 

pour le repos de Pâme de 
.NCHB, décédée k Re " 

fc r«ge A* 88 as», et k f 
d* l'Âme de Monsieur 

Ca.' 
» 5 j 

FAUT, son époux, dèeèdé le 15 février 1878, 
a Page de 70 ans et 6 mois.- — Les s testante 

ui, par oubli, n'auraient pas reou de lettre 
m faire part, sont pries* s* considérer le 

g que,) demeurant k Wiers. Son complice, 
disait-il, Hvait nom Calonne, il est actuelle
ment fugitif. Alors qu'ils habitaient la Bel
gique, ces deux iudividus j étaient l'objet de 
nombreuses poursuites pour v*ls. 

Déclaré coupable avec circonstances atté
nuantes. Bave est condamné k 8 ans de tra
vaux forcés. 

Ministère public : M* If irillot. 
Défenseur : al" Lespagnol. 

2* Affaire. — Vols qualifiés. 
David, Victor, âgé de 21 ans, est né k Wa-

xemmes. Malgré sa jeunesse, l'accusé a déjk 
subi 3 condamnations, tant ea France qu'en 
Belg que. Il déclare k l'audience qu'il exerce 
la profession de voleur; depuis sa sortie de la 
maison centrale, il n'a point cessé de voler, 
se servant d'escalade et d'effraction. Trois 
vols lui sont reprochés, tous qualifiés; 1* der
nier a été commis chez les époux Mertens. 
Outre ces vols, il en a commis d'autres k 
Hénin-Lié tard et à Wattreloa. 

, t Le 1" décembre, il a été reconnu sur se Roubarx. le "mercredïTè mai 1877, 
route de Thumesnil.par le sieur Mertei 
s'eét mis en devoir de l'arrêter. Divid 
posa rae résistance éneavanue, lui 
plusieurs reprises des coSH—m* couteau qu'il 
put heureusement pararVV^mrça sur sa per
sonne des violence* yvnfsjn*Ti parvint même 
un moment k prendre la fuite, et menaça 
Mertens de 1* tuer, s'il approchait. U n* ait 
repris qu'ave* l'aide de doux habitants a» 
TbumeastM. 

David a fait dea aveux, mais des avoua d* 
fanfaron, k l'audience aa-ponduit* est révol
tante et ne s'adoucit pan, malgré lee astJSkB** 
de M. le président, de l'expulser d* menant et 
de I e juger en son absence. Il insultf le* tysmoins 
et les agents de l'autorité, et ne respecte pas 
raî ne les magistrats; il demanda même si 
l'on veut qu'il chante la Marseillmise. Tonte-
fois, en rentrant k l'audience, après la déli
bération du jury, il fait des excuse* k M. la 
président. 

Déclaré coupable, il est condamné k 13 ans 
de travaux forcés. 

Ministère public : M* Morillot. substitut. 
Défenseur : M* Herbe*nx. 
3* affaire. — FAUST. L'accusé est âgé de 

vingt-neuf ans; jusqu'en 1875, sa conduite 
avait été bonne; il exerçait la profession de 
courtier de commerce. A partir de crtt* épo
que, il fit de mauvaises connaissances, et 
bienlOt ses ressources ne lui suffirent plus: il 
commit des faux pour se procurer de l'argent. 
Un sieur Dupont, agent infidèle d'une maison 
de banque, lui avait ouvert un compta, et ea 
trois mois a pu lui procurer une somme de* 
4744 francs. Quelques uns des effets ont été 
reconnus par la suite, et lee valeurs retrou
vées. Aujourd'hui,l'accusé ne doit plus qu'une 
somme de 1853 fr. L'accusé prenait le nom de 
Loucheur: il disposait sur les frères Dnbeis, 
demeurant A Escaupont ; il s'était encore 
procuré d'autres sommes de différentes ma
nières. On a trouvé shez lui différents effets, 
qui tous étaient des faux. 

Condamné par défaut k deux as» d'empri
sonnement, il avait pris la fuite: U s'était ré
fugié en Hollande d'oùfil a été rxtiode.il a fait 
des aveux complet* sur tons las points de l'ac
cusation. 

Ministère p.iblic : M* Moulïot. 
Défenseur M* Ha tu. 
L'audience continue. 

FREMAT-BAPAUME, qni, nsr eobli, n'a 
pas reçu de lettre de faire part da 
de Monsieur JB^N-Barrarra FREMAT, 

raient 

sa la famille 

décédé k Roubaix, la 15 mai 1877, k l'âgé do 
«8 an* et 6 mois, sont pris» de nnnsliiiir ta 
présent avis comme en t e — t lien et d* vou
loir bien assister aux «amassai 
• •leMMOln ami auront lien le mercredi t e 
mai 1877, k Saeures 8/4, en l'ésU** Sains-
Martin, k Roobatx. '— Lea v i s j f l i s i 
chantées le mardi 15, k 8 beeros 1/3. —L'as
semblé* k la maison mortuaire, Oraadc-Rn*, 
au Cercle catholique. 

On •tsMaawwsmsanaai 

78» 
oubli, n'aa-

1878, 
panri* repos 
• DUBRUN-

La Société <TAgriculture, Sciences et Arts, 
de Douai, avait fait k l'administration supé
rieure dos proposition* on vue de la 13* ax-
POS1TIOK AGKICOLS DBPARTKMKXTALB d*»* 
cette ville. 

Un arrêté préfectoral en date du 24 avril 
dernier a sanctionné cas propositions. 

Ea conséquence, cette exposition se tien
dra, en 1877, k Douai, dans les lociux et par 
le* soins de la Société d'Agriculture. Son 
ouverture est fixée an dimanche 8 juillet, à 
midi: elle sera close le dimanche suivant, 15 
juillet, k 7 heures dn soir. 

La distribution solennelle des récompensas 
aura lieu en séance publique, k l'Holel-de-
ViUe, le dimanche 15 Juillet, k 3 heures. 

1/3, L 
SsnAPHiw* CORNlLLE, 
CONSTANT DUVERGER, deadSBe le 
bre 1 -70, k l'âge de 83 ans, o t d* Mineiint 
HoNom-Loris FONTAINE, aaonx.4* Dame 
Aiuén DUVERGER, décédé **WI'JS| . 1* 8 
mai 1870, k l'âge de 58 ans. —<A» aesesfxnos 

2ai, par oubli, n'auraieat pas reçu d e lettre 
e faire put , sont priée* d* vouloir Bien 

considérer 1* pressai avis «sassn* «a l i ssât 
lieu. 

Des »ans» seront célébré* e» l'églia* 
Saint-Martin, k Roubaix. pour le repos de 
l'Ame de Monsieur DESCAT-MTJUJnTZ: 

Mercredi 16 mai 1877, k 7 boums, «bit d» ta 
Confrérie du Sacré-Cœur. 

La même jour, k 7 heures 1/2. ebil d* la 
Confrérie du Rosaire. 

Jeudi I t mai 1877, k 7 heures 1/3, oMt d* ta 
Confrérie des Trépassés. 

La même jour, k 8 heures, obit de la Con
frérie du Saint-Sacrement. 

Los personnes qui, par oubli, n'auraient pa* 
reçu de lettre d* faire part, «ont priées de 
considérer 1* préseat avis comme ea tenant 
lieu. 

nTtasmaMBasK. — BSCLA-
uvous " I f -
» P lilÉianSBs» Char-Gustave Fack, rae dee 

.^ie* Lorion. rue d* Mouv< 
r Jacob, rue Vaucanson. 

tenrvck, rue du F o r t - W r — EdonaW L a . 
clercq, Grande-Rue> «*ur da petit paradis, t . 
—Marie Carotte, rae de VnUen.— Mari* Dee-
met. rue du Fontenoy, coav Delhay, 133. — 
Irma Mari, rue des Arts, 188. 

Du 14. —Maria Vasseur-jru* de Tourcoing. 
—Marie Demeer, rue dee Filatures, courCor-
nil, 2. — Appoline Lesnnhieu, rue d* Tour
coing, lui — Elise Gjseiinck, rue de Sou-
bise, cour de Josson. — (Jabrielle Pontde-
ville, au Pile, cour Corail, 2. — Henri Vau-
gansbeckr, rue de Lille, 177.—Louis Dumor-
tier, Grande-Rue, 139. — Jeanne Raoul, rue 
Delattre. cour Delattre, 3.— Jeanne Mention, 
rue d<* l'Avocat, 34.—Charles Purave, rue dés 
Longue* Haies, 150. —Victor Debus, rue des 
quirze Ballots, 10. — Parmyre Dételle, rue 
Saint-Jean, 16. — Charles Gosaart, ma dn 
Pile, grand* cité, 47. 

DECLARATION» DB DEC*S d u 13 m a l . — 
Lejour. présenté sans vie, rue de Lannoj, 

fort Besprez, 83. — Aueustine Doterte, 1 an, 
4 moi*, 2 jours, rue Ste-Elisabeth, 3.—Adol
phe Vanhaelewja, 2 aas, 2 mois, ru* d* l'rjîr-
miuge, cour Billau, 23. — Ferd-.nand V«r-
faille, 40 ans. journalier, Hètel-Dieu. 

Du 14. — Ismérie Dejirdm, 81 ans, mar
chand, rue Si Isa». 7. — Tasses» fiBfmnrt, Ai 
ans, 3 mois, aux Petites-Soeurs. — Clèmei 

Tarif du prix des fiâtes à partir dm 
mardi 15 courant. 

Ligne de Roubaix k Tourcoing (feu roua») 
D« la Grand'Place de Roubaix k la place de la 

Foese-aux-Chênea. 
Places d'intérieur 15 centimes 

Plate-formes 10 > 
De la place F a s u aua-Chêaes k la limite dos 

communes. 
Places d'intérieur 18 < 
Plate-rerme» 

De la Grand'Place k la limite de* < 
Places d'intérieur 20 < 
Plate-formes 18 » 

Ligne d* U Gara dn Haad à la Plan* Cheptel 
(fou vert). 

Da U Gm» da Jteed A iaflamsIWsii ds 
saanMaV. 

Places d'intérieur 15 eeatimos 
Plate-formes 10 » 

De la Gmnd'Plaa* de Roubaix k U P l a n 
Qeeptal 

Placée d'intiiism 18 i 
Plate-forms* J ^ I 
Da I* Gars da Need à la ] 

Places dlntérienr 
Plate-tonnes A- 8%. 

TtnjÊÊJàXK 
sns un nnanSKaratix no 

Composé d« deux tiers de nié hanané 

Le pain d'un kilogranun» *t denti est 
taxé, par kilogramme, A _. . . 

Pain de deuxième quotité 
Le pain d'un kilogramme «t demi «et 

Pain i lenr 
Composé i 

extraction 
remplacé par i 
ftour. 

Le nais d'un kilogramme et douaient 

40.58 

i comme 1* précédas» «vos 
lion de 25 pour 100 da aoa, 
toé par la nrêmequsmtité de 

par sole 44.08 

Le pain de 125 gramme* est km» a. d . 
Les deux pains, A . . . . . . • 12. 
Les quatre pains, k. . . ". 
Les huit pains, k. . . . . . 

Fait k l%8tel de U Marrie de IUsanm 
mai 1877. _ 

Le Afevr* a» Jlsadeiat; A. Fasmcax 

h b l i 

rxtiode.il

